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r Le mécanisme des tracteurs
expliqué à l'intention de chacun

"A

.J
IVe partie.

3. Allumage.
Pour déclencher le phénomène de combustion, on recourt à divers moyens,
a) Dispositifs d'allumage électriques à haute tension. Ils sont surtout

employés dans les moteurs à essence. Au moment où le piston arrive au point
mort supérieur, le courant fourni est de 8 à 15 000 volts. Par un câble
parfaitement isolé, ce courant est amené à la bougie d'allumage. Dans la bougie
elle-même, le courant est soigneusement isolé par une masse rappelant la

stéatite. Dans ces conditions, cette tension considérable ne peut se libérer

Fig. 9: Allumage Électrique à haute tension. Un courant de 8 à 15 000 volts est obligé
de franchir l'espace séparant deux électrodes. Pour l'obtention du courant indispensable,

on se sert d'une magnéto ou d'un allumage par accumulateurs.
1.: Bougie. 2.: Electrodes. 3.: Câble. 4.: Magnéto.
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qu'en jaillissant d'un électrode à l'autre, soit au sommet de la bougie.
L'étincelle ainsi provoquée fait exploser le mélange essence-air à

condition que ce mélange ne laisse rien à désirer comme composition (fig. 9).

b) Allumage par la chaleur de la compression de l'air dans les moteurs
Diesel. La fig. 10 montre que le piston monte jusqu'à proximité immédiate
de la culasse. De cette manière, l'air aspiré est si fortement comprimé qu'il
atteint une température de 500 à 700°. Au moment opportun, sous une
pression de 80 à 200 atm., une pompe d'injection spéciale amène le

combustible pulvérisé aussi fin que possible; dès qu'il entre en contact avec l'air
surchauffé, le combustible s'enflamme et fait descendre le piston.

Fig. 10: Allumage par la chaleur engendrée par la compression. L'air est à tel point com¬

primé par le piston qu'il s'échauffe jusqu'à une température d'environ 500—700".
Le carburant injecté au moyen d'une pompe spéciale s'enflamme au contact de

l'air chaud.
1.: Gicleur. 2.: Pompe d'injection.

c) Allumage en tube incandescent. Le cylindre du moteur à culasse
incandescente (ou à bulbe chaud) contient une partie qui n'est pas soumise à

refroidissement. Cette dernière s'échauffe si fort, en cours d'exploitation,
qu'elle est capable de provoquer l'allumage. L'utilisation de bulbes appropriés

permet la combustion des carburants les plus divers. Pour le démarrage,
la calotte doit être préalablement réchauffée au moyen d'un dispositif
spécial. Afin de simplifier le démarrage, les moteurs sont maintenant équipés
également d'un allumage électrique (fig. 11).

/
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Fig. 1 1 : Allumage en tube incandescent. Une partie de la culasse du cylindre non soumise
à refroidissement s'échauffe à tel point en cours d'exploitation qu'elle enflamme le

combustible.
1.: Partie non refroidie. 2.: Gicleur. 3.: Bougie pour le démarrage.

4. Systèmes de balayage.

Pour qu'un mélange inflammable combustible — air se trouve toujours
au bon moment dans la chambre de combustion du moteur, il est indispensable

que le courant des gaz soit réglé d'une façon déterminée. A cet effet,
on utilise divers systèmes de soupapes. Dans le moteur à quatre temps, ce

sont des soupapes en champignon. A part cela, l'aviation emploie aussi
des soupapes à disque rotatif ou à disque oscillant. Dans les moteurs à deux

temps, c'est le piston qui est chargé de l'action régulatrice. Il est évident

que chaque mode de construction confère au moteur des propriétés spéciales.

Conducteurs de tracteurs soyez prudents
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Le moteur à quatre temps

L'activité de ce moteur comprend quatre temps:
1 er temps (fig. 1 ):

Par la soupape d'admission ouverte, le piston descendant aspire du
mélange combustible — air. Aussitôt que le piston est arrivé au point mort
bas (P. M. B.), la soupape d'admission se referme.

2ème temps (fig. 2):
Le piston remonte. Les deux soupapes sont fermées. Alors, le mélange est

comprimé jusqu'à Vu— Vt de son volume normal.

3ème temps (fig. 3):
Le piston est arrivé au point mort haut (P.M.H.). Les soupapes continuent
à être fermées. A cet instant, une étincelle électrique provoque l'inflammation.

Les gaz de combustion, dont la température est très élevée,

poussent avec force le piston vers le bas. Le travail est exclusivement
fourni par ce troisième temps; les trois autres sont un mal nécessaire, si

l'on peut, dire, car ils ne bornent à consommer de la puissance.

4ème temps (fig. 4):
Aussitôt que le piston remonte, la soupape d'échappement s'ouvre. Le

piston chasse vers le haut les gaz brûlés, qui s'en vont par le tuyau
d'échappement.

Fig. 1 Fig. 2

Fig. 1: La soupape d'aspiration est ouverte. Le piston descendant aspire du mélange
combustible-air.

Fig. 2: Les deux soupapes sont fermées; le piston montant comprime le mélange.
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Fig. 3: Les deux soupapes sont fermées. L'étincelle électrique fait exploser le mélange. La

pression provoquée par l'explosion fait descendre le piston. C'est le temps de

«travail».

Fig. 4: La soupape d'échappement est ouverte. Le piston remontant chasse les gaz brûlés.

Comment les divers genres de carburants se

comportent dans les petits moteurs

Essence pure.
L'essence pure est fournie par la distillation du pétrole (huile minérale).

La méthode est la même que celle employée dans la distillerie pour séparer
l'alcool de l'eau, le premier ayant un point d'ébu11ition moins élevé. L'essence

que nous employons a un point d'ébullition variant de 40° à 180° C environ.
Lorsque le carburateur est correctement réglé, les gaz de combustion de

l'essence pure s'échappent sans laisser de résidus appréciable. Ce détail est
très important pour la propreté interne du moteur. Pour cette raison, l'essence

pure convient très bien aux petits moteurs.

Essence au thétraéthyle de plomb.
Des essais poursuivis sur une grande échelle ont démontré que dans nos

moteurs, l'essence pouvait être utilisée d'une manière beaucoup plus rationnelle

lorsque, dans la course de compression, le mélange peut être comprimé
davantage. Mais l'essence pure ne se prête pas à de telles violences et se

dégage avant l'allumage, c'est-à-dire qu'elle n'est pas assez antidétonante.
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